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Voici vos élues et élus 
départementaux, 
sur les cantons des 
territoires ici présentés.

Un binôme femme-
homme y défend l’action 
publique du Département : 
accompagnement des 
personnes âgées, en situation 
de handicap ou de précarité, 
protection maternelle 
et infantile, construction 
et entretien des collèges, 
routes et pistes cyclables, 
accès à internet en très haut 
débit. Le Département œuvre 
pour la biodiversité, aider les 
agriculteurs-paysans soucieux 
de l’environnement et 
d’une alimentation de qualité. 
Il favorise l’accès aux sports, 
aux loisirs et à la culture. 
Vos élues et élus portent 
ces actions d’intérêt général.

À vos côtés

Vos élues et élus 
départementaux 

rive gauche

Canton de 
Bordeaux 4
Aline  
MOUQUET 
conseillère 
départementale 
du canton 
de Bordeaux 4

Vincent 
MAURIN 
conseiller 
départemental 
du canton 
de Bordeaux 4

Canton de 
Pessac 2
Agnès 
DESTRIAU 
conseillère 
départementale 
du canton 
de Pessac 2

Sébastien 
SAINT-PASTEUR 
conseiller 
départemental 
du canton 
de Pessac 2

Canton de 
Bordeaux 5
Eve  
DEMANGE 
conseillère 
départementale 
du canton 
de Bordeaux 5

Matthieu 
MANGIN 
conseiller 
départemental 
du canton 
de Bordeaux 5

Canton de  
Pessac  1
Laure  
CURVALE 
conseillère 
départementale 
du canton 
de Pessac 1

Bernard 
GARRIGOU 
conseiller 
départemental 
du canton 
de Pessac 1
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Canton de  
Villenave d’Ornon
Martine  
JARDINÉ  
conseillère 
départementale 
du canton 
de Villenave 
d’Ornon

Jacques  
RAYNAUD 
conseiller 
départemental 
du canton 
de Villenave 
d’Ornon

Canton de 
Talence
Christine  
QUÉLIER 
conseillère 
départementale 
du canton 
de Talence

Bruno  
BÉZIADE 
conseiller 
départemental 
du canton 
de Talence

Canton de 
Bordeaux 1
Wiame 
BENYACHOU 
conseillère 
départementale 
du canton 
de Bordeaux 1

Romain  
DOSTES 
conseiller 
départemental 
du canton 
de Bordeaux 1

Canton de  
Saint-Médard-en-Jalles
Agnès 
VERSEPUY 
conseillère 
départementale 
du canton de 
Saint-Médard-
en-Jalles

Jacques 
MANGON 
conseiller 
départemental 
du canton de 
Saint-Médard-
en-Jalles 

Canton de 
Mérignac 1
Carole  
GUÈRE 
conseillère 
départementale 
du canton 
de Mérignac 1

Alain  
CHARRIER 
conseiller 
départemental 
du canton 
de Mérignac 1

Canton de 
Bordeaux 2
Laurence 
DESSERTINE 
conseillère 
départementale 
du canton 
de Bordeaux 2

Michel 
DUFRANC 
conseiller 
départemental 
du canton 
de Bordeaux 2

Canton de 
Bordeaux 3
Géraldine 
AMOUROUX 
conseillère 
départementale 
du canton 
de Bordeaux 3

Gérald 
CARMONA 
conseiller 
départemental 
du canton 
de Bordeaux 3

Canton de 
Le Bouscat
Fabienne 
DUMAS 
conseillère 
départementale 
du canton 
de Le Bouscat

Dominique 
VINCENT 
conseiller 
départemental 
du canton 
de Le Bouscat

Canton de 
Mérignac 2
Amélie  
BOSSET-AUDOIT 
conseillère 
départementale 
du canton 
de Mérignac 2

Arnaud 
ARFEUILLE 
conseiller 
départemental 
du canton 
de Mérignac 2
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En bref
CANTON DE BORDEAUX 5 CANTON DE VILLENAVE D’ORNONCANTON DE BORDEAUX 1

Les aînés 
à l’honneur
À Bordeaux centre, Monalisa 
ne trône pas dans un musée 
mais vient en aide aux isolés. 
Le groupe girondin de la 
Mobilisation Nationale contre 
l’Isolement Social des Âgés 
(Monalisa), regroupe des 
bénévoles qui proposent 
des activités collectives 
et des visites aux personnes 
âgées. En Gironde, le nombre 
de personnes âgées isolées 
est estimé à 40 000, souvent 
considérées en « mort sociale », 

lorsqu’elles sont coupées 
de quatre cercles principaux 
(les amis, la famille, la vie 
associative et le voisinage). 
Monalisa, comme d’autres 
associations et établissements 
publics, a participé à une semaine 
de lutte contre cet isolement 
organisée par le Département 
en juin 2024. Les cafés-débats, 
conférences et ateliers ont permis 
de sensibiliser le public à cette 
question de solidarité et de santé 
publique.  

gironde.fr/autonomie

Précarité 
menstruelle : 
sang tabou
Au collège de Bordeaux Belcier, 
voilà bientôt deux ans que 
les élèves peuvent profiter 
du distributeur de protections 
périodiques gratuites, installé 
dans l’établissement. Le dispositif 
propose des protections 
bio, sans chlore ni plastique, 
ce qui réjouissait Jaden, interrogée 
en 2022 alors qu’elle était élève 
de cinquième : « C’est génial qu’on 
mette ça en place parce qu’on ne 
parle pas tout le temps des règles, 

c’est une très bonne idée. » 
Le collège Belcier a bénéficié 
comme 111 autres collèges 
girondins de l’installation de tels 
distributeurs en janvier 2023. 
33 000 collégiennes ont donc 
accès à des protections 
menstruelles gratuites, alors 
que 12% d’entre elles sont 
touchées par la précarité 
menstruelle. Le coût des tampons, 
serviettes et antidouleurs 
(10 euros par mois en moyenne) 
a poussé 4 millions de Françaises 
à renoncer à se protéger au moins 
une fois en 2023, un chiffre ayant 
presque doublé depuis 2021.  

gironde.fr/precarite-menstruelle

Assiettes 
solidaires
À Bègles, une centaine de 
personnes testent une Sécurité 
Sociale de l’Alimentation 
(SSA), dispositif porté par le 
Département, l’association 
Acclimat’action et la ville de 
Bordeaux. Il s’agit d’ouvrir un 
« droit à l’alimentation » pour 
les citoyens. Concrètement, 
chaque foyer participant reçoit 
150 euros, chaque mois, à 
dépenser dans les commerces 

conventionnés. Au programme, 
des produits locaux et durables, 
dans des lieux accessibles 
et respectant le bien‑être au 
travail. Sept mois après le 
début du projet, 400 personnes 
contribuent à l’expérimentation 
dans quatre territoires : le Sud 
Gironde, le Pays Foyen, Bègles 
et Bordeaux. Une réussite pour 
cet engagement commun dans la 
lutte contre l’insécurité alimentaire 
et pour le soutien de la production 
agricole en Gironde. 

gironde.fr/securite-sociale-
alimentation
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CANTON DE VILLENAVE D’ORNON CANTON DE BORDEAUX 4 

Faire de 
l’emploi 
un droit
En 2024, le quartier du Grand 
Parc, à Bordeaux, est le 
deuxième territoire de Gironde 
où se déploie l’expérimentation 
Territoire Zéro Chômeur de Longue 
Durée, après Castillon-la-Bataille, 
depuis 2022. L’expérimentation 
bouleverse le modèle traditionnel 
de l’emploi en créant des activités 
adaptées aux personnes privées 
durablement d’emploi, autrement 
dit chômeurs depuis plus d’un an. 

Objectif : créer des emplois utiles, 
adaptés et durables. En s’appuyant 
sur les savoir-faire des 
personnes privées durablement 
d’emploi, deux Entreprises à But 
d’Emploi créeront des activités 
qui répondent aux besoins 
non couverts de ce Quartier 
Politique de la Ville qui compte 
10 522 habitants et affiche un taux 
de chômage de 15,9 %. Lancée 
pour 5 ans, l’expérimentation 
ambitionne de sortir 450 
personnes de la privation d’emploi, 
au travers de la création de 150 
emplois supplémentaires co-
financés par le Département.

gironde.fr/collectivites 

Des collèges 
pour demain 
Avec le Plan collèges, 
le Département investit 
dans l’avenir de la jeunesse 
girondine. Depuis 2022, la 
rive gauche a vu naître ou 
renaître six collèges, dont 
quatre à Bordeaux : le collège 
Jacques‑Ellul, suivi par les 
établissements de Bordeaux 
Lac, Bordeaux Belcier, et de 
la réhabilitation du collège 
Edouard-Vaillant. Deux nouveaux 
collèges ont également ouvert 
leurs portes au Haillan et à 
Mérignac (Gisèle-Halimi).

Un florilège d’établissements 
qui, tout en répondant aux 
normes environnementales les 
plus exigeantes, ont été pensés 
comme de véritables lieux de vie : 
favorisant l’égalité filles-garçons, 
proposant des espaces partagés 
avec les associations locales, 
et avec une offre de restauration 
forte en produits frais et bio, 
pour un tarif accessible à toutes 
et tous.
Prochaine étape : l’ouverture 
d’un collège au Taillan-Médoc, 
prévue pour la rentrée 2026.

gironde.fr/plancolleges
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Bonne 
année 
girondine ! 
Cette année encore, que ce soit 
à l’échelle internationale, de la 
France ou de notre département, 
il a fallu composer avec les 
bouleversements économiques, 
écologiques et sociaux. Ce n’est 
pas une fatalité car, dans ce 
contexte, la solidarité a trouvé de 
nombreux moyens de s’exprimer 
et faire la démonstration que 
l’humanisme vit et résiste. En 
Gironde, et malgré les contraintes 

qui nous sont imposées, 
élues et élus départementaux 
mettent et mettront tout en 
œuvre pour continuer à mener 
des actions publiques sensibles 
et sensées qui font la robustesse 
de notre collectivité de proximité. 
Comme y invite la tradition, 
le président Jean‑Luc Gleyze, 
vos élues et élus, vous souhaitent 
une bonne année 2025, 
de solidarité, de bienveillance, 
en un mot, d’humanisme. 
Puissiez‑vous, à titre personnel, 
votre famille et vos proches, 
goûter la quiétude et le bonheur 
partagé.

gironde.fr/vœux2025

CANTONS DE BORDEAUX 4 ET 5, MÉRIGNAC 1, 
SAINT‑MÉDARD-EN‑JALLES



Regards croisés

Bien manger 
à Fontaines 

de Monjous

Aventurier, Pierre Helleisen l’est, lui qui, 
après le Lycée hôtelier de Talence, est passé 
par le Canada et le Venezuela. De retour en 
France, après un projet entrepreneurial, il intègre 
le Département : « Directement en tant que 
chef de cuisine. Le défi était d’ampleur mais 
depuis trois ans j’ai pu compter sur une équipe 
extraordinaire, tant en cuisine, en restauration, 
que du côté des agents d’entretien. » Il propose 
aux 650 demi-pensionnaires de Fontaines 
de Monjous uniquement des produits frais : 
« Quand je suis arrivé, 4,6 % de nos menus 
étaient en bio, aujourd’hui, nous atteignons 
82 %, et 95 % de nos produits répondent à la loi 
EGalim favorisant une alimentation saine, durable 
et accessible à tous. » 

Le chef bénéficie d’appuis majeurs, celui de 
Jérémy Vodougbe, son second, passé par 
la restauration universitaire : « J’accompagne 
le travail de Pierre et j’accorde une attention 
toute particulière aux fromages et aux yaourts. 
Ils sont issus de producteurs locaux et les enfants 
apprécient. » Il peut compter aussi sur Houda 
Benbdad, aide en cuisine et responsable des 
entrées froides. Elle aime proposer « des verrines 
d’avocat aux crevettes, des tartines de radis 
blue meat et gomasio, des wraps à l’houmous, » 
et quelques spécialités orientales.

Restauration engagée

Dans cet établissement, labellisé Bio 
engagé, collégiennes et collégiens sont 
initiés à la découverte de saveurs nouvelles. 
« Ici, on challenge le goût des élèves et ça 
marche plutôt bien. Plus de la moitié sont 
contents d’emblée et leur goût évolue de 
la sixième à la troisième. » Pour donner sens 
à cette restauration engagée, l’équipe en 
cuisine peut compter sur le staff administratif 
de la principale, Nadège Vandenbergue, 
de son secrétaire général, Benoît Sicard 
et même des élèves éco-délégués qui veillent 
à lutter contre le gaspillage alimentaire.

gironde.fr/colleges

Au collège Fontaines de 
Monjous à Gradignan, le temps 

du déjeuner est celui de la 
découverte, du plaisir et de 

l’engagement. Toute une équipe, 
autour du chef de cuisine, Pierre 
Helleisen, se mobilise en faveur 

d’une restauration exemplaire 
et vertueuse.

CANTON DE PESSAC 2

Environ 56 000 
repas servis par jour dans les collèges 
girondins.

Ici, on 
challenge 
le goût 
des élèves.
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Elles ne cessent de progresser et de rencontrer 
le succès auprès des familles, ces Bulles-là 
qui sont destinées à sociabiliser les tout-petits 
mais aussi à favoriser l’égalité des chances 
et la prévention précoce. Elles ont vu le jour 
à Villenave d’Ornon et pourraient bien servir 
d’exemple à d’autres sites d’accueil comme 
les salles d’attente des services de Protection 
Maternelle et Infantile (PMI) au sein des Maisons 
du Département des Solidarités (MDS). De la 
naissance jusqu’à l’entrée à l’école maternelle, ce 
lieu innovant permet de sortir du huis-clos familial. 
Ici, les assistantes maternelles emmènent les 
tout-petits dont elles ont la charge et les parents y 
sont les bienvenus.

Mieux, assure Magalie Dreuil, animatrice des 
Bulles girondines : « Nous accueillons aussi 
désormais le mercredi et durant les vacances 
scolaires, les enfants de 3 à 6 ans qui sont 
dirigés vers nous par les services de la PMI 
du Département ou les associations. Une 
psychomotricienne est présente pour donner tout 
son sens à leur passage par les Bulles. »

Toujours plus d’espace

Propriété du Département, le site reçoit 
jusqu’à 70 personnes par jour. Il a dû s’agrandir. 
Une première salle est ouverte aux jeux calmes, 

une deuxième aux projets culturels mais aussi 
aux explorations diverses et une troisième dédiée 
à la motricité. Le hall, lui, remplit dorénavant 
la fonction de lieu d’exploration sensorielle, 
d’éveil et d’apprentissage. S’ajoute là une cabane 
d’écoute. Florence, assistante maternelle, 
habituée des Bulles, est ravie : « C’est très 
chaleureux, les enfants adorent. » Des tout‑petits 
qui, au-delà de Villenave d’Ornon, peuvent venir 
de loin, Cenon, Lormont, Blaye et des communes 
alentour, Bègles, Pessac, Cadaujac pour y vivre 
quelques heures durant... dans leurs Bulles.

gironde.fr/bulles-girondines

Les Bulles Girondines, 
à Villenave d’Ornon, sont 
destinées à valoriser 
l’égalité des chances, 
la parentalité et l’accès 
à la culture pour tous. 
Elles invitent enfants 
et parents à partager 
leur expérience. 
Et ça  marche !

Enfants et parents 
dans leurs Bulles

CANTON DE VILLENAVE D’ORNON

Nous accueillons aussi 
le mercredi et durant 
les vacances scolaires 
les enfants de 3 à 6 ans.

En 2023, 
plus de 
9 000
enfants et professionnels 
ont été accueillis.
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Regards croisés

Épi’sol, 
l’ingrédient 

de solidarité

« Épi’sol est un commerce de proximité 
ouvert à tous et tenu par des bénévoles. 
Sa particularité est de favoriser l’égalité d’accès 
à une alimentation et à des produits de qualité, 
un choix fondamental dès sa création en 
2016, » explique Amélie Perret, présidente 
de l’association. Epi’sol est également 
un Espace de Vie Sociale (EVS) agréé par 
la CAF de la Gironde, où les activités autour 
de l’alimentation sont menées avec les adhérents. 

Maryse Abledan, mère de neuf enfants, fait partie 
des clientes de l’épicerie solidaire Epi’sol, où elle 
paie ses courses à moitié prix. L’autre moitié est 
prise en charge par le Département, en fonction 
du quotient familial. « C’est l’assistante sociale 
de la Maison du Département des Solidarités 
(MDS) qui m’a orientée ici, » raconte‑t‑elle. 
« Depuis 3 ans, Épi’sol est comme une deuxième 
famille pour moi. Très vite, j’ai rejoint l’atelier 
cuisine avec l’animatrice socio-culturelle. 
Je me sens en confiance, je connais les 
bénévoles et ils connaissent ma famille. » 

Aventure culinaire et solidaire

Épi’sol dépasse l’aide alimentaire en faisant 
de la cuisine un véritable outil de lien social. 
« La cuisine, au cœur de tous nos projets, 
est un vecteur de mieux vivre ensemble, intégrant 
les habitants, y compris les plus vulnérabilisés,» 
ajoute Amélie. L’association cultive aussi des 
herbes aromatiques au Jardin du bois des roses, 
prêté par la ville de Pessac, et a lancé une cuisine 
mobile sur un vélo-cargo pour les événements 
locaux. Plus récemment, Épi’sol a ouvert 
Épi’cez‑tout, un restaurant solidaire ouvert 
à tous. « J’aime Épi’sol du fond de mon cœur ! » 
confie Maryse, souriante et fière de faire bouillir 
la marmite à projets parmi l’équipe d’une centaine 
de bénévoles et de quatre salariés.

gironde.fr/epiceries-solidaires
Sur la place centrale de 

Pessac, l’épicerie solidaire 
Épi’sol offre une gamme 

de produits frais, d’hygiène, 
des conserves, des légumes 

et fruits de saison provenant 
de producteurs locaux… 

Un commerce de proximité 
qui a tout d’un autre, les valeurs 

en plus. 

Plus de 
15 000 
Girondines et Girondins 
accompagnés au 
sein des 47 épiceries 
solidaires soutenues 
par le Département.

Épi’sol est 
une histoire 
humaine, 
elle m’a ouvert 
des horizons.

CANTONS DE PESSAC 1 ET 2



2 600 
accompagnateurs ou 
accompagnatrices d’élèves 
en situation de handicap (AESH) 
en Gironde, de l’école au lycée.

Pascale Nolent, accompagnatrice 
d’élèves en situation de handicap 
(AESH) s’occupe en exclusivité 
d’Alexandre depuis qu’il est écolier. 
Aujourd’hui, à 16 ans, il est élève 
dans un lycée de Talence. Ensemble, 
ils vivent les moments heureux 
comme les plus difficiles.

Une grande complicité lie Alexandre et Pascale, 
son AESH. C’est à l’école où sont scolarisés ses 
enfants que Pascale Nolent entend parler de 
ce métier : « Notre rôle est d’aider les enfants et 
adolescents à gagner une meilleure autonomie, 
de les soutenir dans le cadre scolaire. 
La rencontre avec Alexandre a été cruciale, » 
commente Pascale. En classe de troisième, 
alors qu’elle l’accompagnait 30 heures par 
semaine, ils ont vécus tous les deux un séjour 
sportif à Contis-les‑Bains, avec apprentissage 
du surf à la clé pour Alexandre et périple nature. 
Un beau souvenir.

Aujourd’hui, à 16 ans, Alexandre est élève 
de première dans un lycée général de Talence, 
en filière technologique. Il reconnaît que 
l’arrivée dans son établissement n’a pas été 
simple : « Tout était si grand avec de nouvelles 
règles et des déplacements pas toujours 
faciles, » se souvient-il. « Le passage au lycée 
est compliqué et Alexandre a donné beaucoup 
pour s’adapter, » sourit Pascale. Le jeune homme 
imagine son avenir avec un travail à l’extérieur, 
une maison et un jardin. Pour l’instant, il s’est 
fait des amis et a appris avec bonheur à jouer 
au basket-fauteuil.

Les vertus de l’échange
Il revient au Département, via la Maison 
Départementale des Personnes en situation 
de Handicap (MDPH), d’évaluer le besoin 
de compensation pour l’enfant. L’État, 

via l’Éducation nationale, met en œuvre 
et finance l’accompagnement. Le recrutement 
lui appartient. « Il faut encore sensibiliser 
sur les moyens à apporter aux jeunes 
en situation de handicap. Dans le cadre scolaire, 
l’échange avec les enseignants est essentiel. 
Des améliorations sont encore possibles, » 
ajoute Pascale prête à suivre Alexandre 
jusqu’au bout de ses années lycée qu’ils 
partagent tous les deux.

mdph33.fr

Pascale & Alexandre, 
leurs années lycée

CANTON DE TALENCE

Alexandre a donné 
beaucoup pour 
s’adapter.
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Handicap 
et liberté 

retrouvée
Marine Desguin, en situation 

de handicap, habite dans 
un appartement domotisé, 

à Mérignac. Grâce à l’intervention 
du Groupement pour l’Insertion 

des Personnes Handicapées 
Physiques (GIHP), elle vit au rythme 

d’un quotidien presque ordinaire.

Marine Desguin travaille à domicile pour une 
agence de traduction. En situation de handicap, 
comme son mari, Aymeric, lui sans activité, 
elle bénéficie des facilités d’un logement 
équipé en domotique. Des auxiliaires de vie 
les accompagnent dans les gestes du quotidien. 
Dans cet appartement de la résidence 
Les Ardillos, la vie du couple a profondément 
changé. « Nous sommes au rez-de-chaussée 
avec jardin, je suis une grande fan de soleil, » 
commente Marine.

Installé à Mérignac depuis trois ans, le couple 
peut partir s’entraîner à la boccia, jeu rendu 
célèbre par les Jeux paralympiques 2024, 
aller au cinéma quand il le décide comme 
les personnes en situation de handicap qui 
vivent dans l’un des 4 T3 et 8 T2 du site. Grâce 
au GIHP, il existe une permanence d’auxiliaires de 
vie présentes 24 heures sur 24 et 7 jours sur 7. 
Le Département contribue à son fonctionnement 
à hauteur de 60 000 euros par an. « Le plaisir, 
c’est de retrouver une spontanéité au quotidien, » 
s’enthousiasme Hervé Parra, directeur du GIHP. 
Sa structure associative, née il y a 47 ans, forte 
de 75 salariés, accompagne 4 000 personnes 
en situation de handicap, à l’échelle 
de la Nouvelle‑Aquitaine.

Accessibilité universelle
« 100 % de personnes concernées composent 
le conseil d’administration du GIHP. En matière 
de logement comme dans tous les autres 
domaines, nous visons l’accessibilité 
universelle, un chez soi, bien à soi comme 
ici dans les appartements gérés par Mesolia, 
avec une totale liberté dans le choix de vie, » 
ajoute Hervé Parra. Dans cette résidence, 
le handicap se conjugue avec la liberté retrouvée, 
rien à voir avec les inconvénients du précédent 
logement de Marine. « Nous nous rencontrons 
entre habitants et organisons des fêtes. » 
Le quotidien avec tous ses plaisirs.

mdph33.fr

Regards croisés CANTONS DE MÉRIGNAC 1 ET 2

Le plaisir, 
c’est de retrouver 
une spontanéité 
au quotidien.

4 000 
personnes en situation 
de handicap accompagnées, 
chaque année, par le GIHP.
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La Maison d’Ella, service ouvert 
en 2019 par le CACIS*, est 
un lieu de soin. Sous un même 
toit, elle rassemble médecins, 
psychologues, sophrologues… 
formant une alliance thérapeutique 
pour un accompagnement 
global dans le temps. Car ici, 
on prend le temps de soigner 
le corps et l’esprit, sans jugement, 
et en s’appuyant sur le rythme et les 
ressources des femmes.
Muriel Bichaud, thérapeute familiale, 
soutient Manon** depuis 10 ans, 
dans son cheminement complexe.

« À 17 ans, sur les conseils 
de copines, je suis allée au 
CACIS pour une consultation 
gynécologique, » se souvient 
Manon. Plusieurs visites 
plus tard, Muriel a repéré les 
violences conjugales répétées 
et celles tues depuis l’enfance : 
« Il a fallu du temps pour instaurer 
la confiance, mais certains signes 

Un refuge 
pour les femmes
À Bordeaux, la Maison 
d’Ella accueille 
les femmes victimes 
de violences. L’équipe 
pluri‑professionnelle 
propose un 
accompagnement 
personnalisé, gratuit, 
confidentiel et sans 
conditions pour 
les femmes victimes de 
psycho‑traumatismes.

Ces histoires 
complexes doivent 
être comprises 
dans le temps.

montraient qu’une prise en charge 
globale était nécessaire. Un jour, 
Manon a pu parler, et je l’ai orientée 
vers la Maison d’Ella, qui venait 
d’ouvrir. » Muriel a ensuite organisé 
son parcours de soin, adapté à ses 
besoins. 

« On est là »

Depuis, Manon est suivie 
par un psychiatre libéral et 
accompagnée par une assistante 
sociale. « Je ne les aurais jamais 
trouvés seule, » confie‑t‑elle. 
La Maison d’Ella est une ressource 
et son refuge, avec son duo 
thérapeute‑médecin : 
« Je peux compter sur elles 
et parler librement de tout. 
Aujourd’hui, j’apprends à m’aimer, 
à me protéger, et avec ce soutien, 
je me sens plus forte malgré mes 
vulnérabilités. Ma vie prend du 
sens. » La Maison d’Ella, douce 
et lumineuse, offre une confiance 

thérapeutique bâtie collectivement 
avec des partenaires associatifs, 
hospitaliers et institutionnels dont 
le Département, tous engagés 
contre les violences faites aux 
femmes. « Un lieu où je viens 
même quand je me sens bien, » 
conclut Manon.
* Centre Accueil Consultation Information 
Sexualité, association et Centre de Santé 
Sexuelle départemental
**Le prénom a été changé 

gironde.fr/violences

CANTON DE BORDEAUX 3

373
femmes 
accompagnées 
en 2023 à la 
Maison d’Ella, 
dont 176 nouvelles 
patientes.
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2 886 000   
repas
servis dans 
les collèges, 
en 2023-2024

55 487 
interventions 
des pompiers
en 2023

1818

380 
hectares 
d’espaces 
naturels 
sensibles 
protégés

5 621   
enfants 
confiés 
à la protection de l’enfance 
au 31/12/2023

4 412 
enfants 
reçus
par la Protection  
Maternelle et Infantile 
(PMI) en 2023

51 036  
allocataires 
d’aides individuelles de solidarité 
(RSA, prestation de compensation 
du handicap, allocation 
personnalisée d’autonomie) 
en 2023

1 427 places 
sur des 
aires de 
covoiturage
pour fluidifier le trafic 
dans la métropole

19 
MDS
Maisons du Département 
des Solidarités (antennes  
et permanences)

17 500 
visiteurs 
aux Archives 
Départementales

Vos services publics départementaux

En chiffres, en actions 
proches de chez vous
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SAINT-MÉDARD-
EN‑JALLES

PESSAC  
1 ET 2

VILLENAVE-D’ORNON
TALENCE

LE BOUSCAT

BORDEAUX 
1,2,3,4,5

MÉRIGNAC  
1 ET 2

L É G E N D E

  Collèges
 � �Maisons des solidarités 
(permanences, antennes sociales)

  Maison de la promotion et de la santé 
 � �Archives Départementales
  �Maisons des mobilités
  Maison des sports
  Casernes de pompiers
  Aires de covoiturage
  Réserve de Bruges
  Eaux blanches Villenave d’Ornon

 

Le Département 
et ses partenaires agissent 
partout, auprès de vous
Ce numéro témoigne de ce que 
nous faisons, mais aussi parfois 
de ce que nous ne pourrons 
plus faire à cause des contraintes 
budgétaires qui nous sont 
imposées. Faute d’avancées 
quant aux moyens alloués pour 
notre service public de proximité, 
il risque de s’effondrer. Ce n’est 
pas ce que nous voulons pour 
notre Gironde. Pour que perdure 
notre soutien aux associations 
sportives et culturelles, centres 
sociaux, missions locales, épiceries 
sociales et solidaires, entreprises 
locales, agriculteurs, sapeurs-
pompiers, maisons de retraites 
ou établissements du handicap, 
enfants à protéger, actions de 
prendre soin et de santé, votre 
solidarité nous est indispensable, 
et notre union essentielle !

Jean-Luc GLEYZE
Président du Département 
de la Gironde 
Conseiller départemental 
du canton Sud Gironde
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de Bruges, 

un bijou 
de nature

La Réserve Naturelle Nationale des 
marais de Bruges est un site privilégié 

aux portes de Bordeaux pour 
découvrir la nature et être sensibilisé à 
sa préservation. Cet espace naturel de 

450 hectares est géré par la SEPANSO, 
association de protection de la nature. 

Le Département l’accompagne dans 
cette gestion. Découverte .

1   �Panneau d’accueil

Ce site protégé est soumis à réglementation : 
interdiction de prélèvement, pêche, chasse,  
circulation à vélo, et aux chiens même tenus 
en laisse. Des gardes assermentés veillent : 
respecter, c’est protéger ! Toute l’année la 
Réserve est ouverte au public en visite libre, 
5 jours sur 7, du samedi au mercredi de 10h à 18h 
via un sentier de 1,2 km aménagé de panneaux 
pédagogiques, de 3 observatoires et de bancs 
à intervalles réguliers, rendant l’ensemble 
accessible à toutes et tous.

2   �Chemin de visite sur le Grand 
Vermeney Ouest

L’écopastoralisme participe à la gestion 
des prairies humides avec l’élevage de 
2 races rustiques régionales en partenariat 
avec le Conservatoire des Races d’Aquitaine : 
vache marine landaise et poney landais, mais 
aussi deux autres races, vaches limousine et 
bordelaise en élevage biologique. Le pâturage, 
la fauche et la gestion des espèces exotiques 
envahissantes permettent le maintien des milieux 
ouverts et de la biodiversité. Certains secteurs 
sont laissés volontairement en libre évolution.

3   Observatoires

Les observatoires sont des lieux privilégiés 
pour découvrir la richesse du site. Les gardes 
de la Réserve sensibilisent toute l’année des 
établissements scolaires et spécialisés ainsi 
que le grand public à la préservation de la nature. 
De plus, des chantiers nature, ouverts dès 16 ans, 
sont proposés.

4   �Biodiversité du marais

Le public peut entrevoir une grande diversité 
d’espèces, notamment d’oiseaux, présents 
en période de reproduction, au printemps, 
et en hiver, saison au cours de laquelle les plans 
d’eau fourmillent de sarcelles, canards souchet 
et colvert. À la belle saison, ce sont des postes 
privilégiés pour observer l’emblématique cistude 
d’Europe dont une belle population est encore 
présente sur la Réserve. Marais, étangs, 
roselières, prairies et boisements humides 
constituent une mosaïque de paysages.  
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En vadrouille sur les Espaces Naturels Sensibles de la Gironde
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 Parcours
 �Périmètre 
de la Réserve

 �Boisement 
et espaces enherbés
 Espaces en eau
 Marais
 Vignoble
 �Piste cyclable

 Point de vue

 Parking
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m

5   �Digue de la Jalle du sable

La Réserve, comme zone humide, 
joue un rôle prégnant dans 
un contexte de changement 
climatique. Elle constitue une 
zone d’expansion de crue et 
d’amélioration de la qualité de 
l’eau de la Jalle. Les marais sont 
également un piège à carbone 
et une zone refuge, propice 
à la biodiversité.

gironde.fr/nature
sepanso.org/nos-missions/la-reserve-
naturelle-des-marais-de-bruges
Instagram : rnn_bruges

3 600
espèces observées

10 000 
visiteurs par an

2 300 
personnes ont participé 
aux animations en 2024

15
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Le Département, un pilier 
indispensable au quotidien

Covid-19, crise énergétique, inflation… depuis 2020 
les collectivités territoriales ont démontré leur 
capacité à résister aux crises tout en protégeant les 
services publics de proximité et en développant des 
politiques d’intérêt général. Elles sont un modèle de 
stabilité à l’échelon local. 

Pourtant le gouvernement accuse les collectivités 
locales d’avoir creusé la dette publique, en réalité 
celle-ci a baissé au cours des 30 dernières années. 
Il est également nécessaire de rappeler que 70% de 
l’investissement public est le fait des collectivités 
: elles n’empruntent pas pour financer leur propre 
fonctionnement mais pour développer le service 
public, ciment de la société, facteur de la cohésion 
sociale et des solidarités.

Pour exercer leurs compétences, les départements 
dépendent de recettes volatiles liées au marché, des 
dotations de l’État mais ne disposent d’aucun levier 
fiscal. Financer seuls les missions de solidarités 
avec des ressources issues d’un modèle ultra-libéral 
n’est ni souhaitable ni tenable. Nous défendons la 
nécessité de renforcer le lien entre la fiscalité et 
le développement des territoires. À ce titre, il est 
urgent de disposer d’une fiscalité locale, lisible, 
durable, en phase avec la réalité économique, 
démographique et géographique des territoires. 
De plus, nous exigeons que la dotation globale de 
fonctionnement soit indexée sur l’inflation et que 
l’État remplisse ses missions.

Nous défendrons les budgets de nos départements 
afin de répondre aux besoins de nos populations, 
de réaliser les investissements nécessaires et utiles 
au développement de l’intérêt général, des services 
publics de proximité et de l’économie de nos 
territoires.

Les élus communistes.

�Groupe communiste 
Sébastien LABORDE, 
Stéphane LE BOT, Vincent MAURIN 
Fb : Groupe communiste – 
conseillers départementaux 
de la Gironde

Un Département au 
service de toutes et tous
Depuis 2021, nous avons porté une ambition claire 
et exigeante : répondre aux attentes des Girondines 
et des Girondins avec responsabilité, animés d’un 
esprit de solidarité et détermination. Ce bilan 
de mi-parcours constitue une étape essentielle : 
il rend compte des actions accomplies et réaffirme, 
avec force, notre engagement à bâtir un avenir 
à la hauteur des défis de notre territoire.

Nous avons déployé des mesures clés pour protéger 
les populations les plus vulnérables, accompagner 
les aspirations des plus jeunes et renforcer les 
liens entre les territoires. Ces actions, guidées par 
un profond sens de la solidarité, témoignent de 
notre volonté d’agir au plus près des besoins des 
habitants et d’anticiper les enjeux de demain.

Le Département a fait de la vitalité culturelle, 
sportive et touristique un levier essentiel pour 
renforcer le lien social et l’attractivité de notre 
territoire. Nous avons accompagné des centaines 
d’associations locales, qu’elles œuvrent dans 
le domaine du sport, des arts ou des initiatives 
solidaires, et avons soutenu ainsi le dynamisme 
local et le vivre-ensemble au quotidien.

En valorisant notre patrimoine naturel et 
architectural, en développant des infrastructures 
sportives modernes et en soutenant des 
événements culturels ambitieux, nous créons 
des espaces d’échange et d’épanouissement 
accessibles à toutes et tous. Ces actions s’appuient 
sur des partenariats solides avec les acteurs locaux, 
qui contribuent à faire de la Gironde un territoire 
attractif, dynamique et inclusif.

Ce bilan n’est pas une conclusion mais 
un engagement renouvelé : celui de maintenir 
nos efforts avec conviction, de répondre 
aux attentes des Girondines et des Girondins 
et de préparer activement l’avenir. Ensemble, 
nous continuerons à bâtir un territoire girondin 
toujours plus uni, solidaire et ambitieux.

Facebook : Groupe Socialiste et apparentés 
Département de la Gironde
Instagram :
@girondesocialiste_apparentes
gironde-en-commun.fr



17

Jacques BREILLAT, Président 
de Gironde Avenir, Conseiller 
départemental des Coteaux 
de Dordogne et Maire 
de Castillon-La Bataille
Depuis 2022, Castillon-la-Bataille est devenue la 
première commune girondine labellisée Territoires 
Zéro Chômeur de Longue Durée (TZCLD). 
Faire de l’emploi un droit est un corollaire que nous 
retrouvons dans le préambule de la Constitution 
de 1946 qui mentionne que « Chacun a le devoir de 
travailler et le droit d’obtenir un emploi ». Cette phrase 
fait écho aux trois convictions socles du dispositif 
TZCLD, à savoir « Personne n’est inemployable, 
ce n’est pas l’argent qui manque, ni le travail qui 
fait défaut ».
TZCLD est un véritable projet de territoire et 
de société innovant qui offre à des personnes 
privées durablement d’emploi depuis plus de 
12 mois, volontaires et habitant la ville de Castillon 
depuis au moins 6 mois, de pouvoir se réinsérer 
professionnellement. Avec un taux de chômage de 
27 %, cette expérimentation a toute sa légitimité pour 
se déployer dans ce territoire rural.
TZCLD a pu voir le jour grâce à l’impulsion et la ténacité 
de Jacques Breillat et de son équipe qui ont obtenu 
le soutien des parlementaires girondins, des élus du 
Département, de la Région, et de l’Etat. 170 personnes 
se sont portées volontaires pour intégrer ce nouveau 
dispositif et 61 emplois en CDI ont été créés 
en deux ans, grâce au travail mené avec Casti’Lab. 
Cette structure associative est une entreprise 
à but d’emploi au service des particuliers et des 
professionnels du Castillonnais. Ces créations d’emploi 
répondent donc à des besoins considérables dans 
nombre de secteurs : transition écologique, services 
à la personne, menuiserie, pâtisserie…
Ce programme a également inspiré des villes de 
Nouvelle-Aquitaine dont Bordeaux qui a obtenu début 
2024 la labellisation TZCLD pour le quartier du Grand 
Parc.
Enfin, en ce début d’année, les élus de Gironde Avenir 
vous adressent tous leurs meilleurs vœux pour 2025.

PANTONE 288C

Gironde Avenir 
Groupe d’opposition 
www.gironde-avenir.fr  
05 56 99 35 40  
Retrouvez notre actualité sur Twitter , 
Instagram et Facebook

Ce n’est pas aux 
Départements de sacrifier 
la solidarité et l’écologie 
pour le compte de l’État.
Depuis l’élection du Président Macron, le déficit 
budgétaire de l’État s’est aggravé. Les cadeaux 
fiscaux aux plus riches ont coûté 61 milliards 
d’euros, sans résoudre les crises sociale, 
économique et environnementale.

Une démocratie mature a besoin de stabilité, 
de confiance et de transparence entre les 
collectivités et l’État. Or le gouvernement fait 
preuve d’une telle instabilité que nous ne savons 
plus sur quel pied danser. Fragiliser la capacité 
d’action des collectivités alors que nous devons 
plus que jamais agir apparaît comme une faute 
politique lourde de conséquences !

Les priorités des Départements doivent s’orienter 
vers un soutien inconditionnel à la protection de 
l’enfance, à l’accompagnement des aînés et des 
personnes en situation de handicap, et également, 
à une prise en charge adaptée des crises 
climatiques. Le « en même temps »  sur l’écologie 
n’a que trop duré, les politiques insuffisantes 
deviennent et seront de plus en plus coupables. 

Aussi, il est insupportable de constater le recul 
immense organisé par le gouvernement en 
matière écologique et notamment concernant la 
rénovation énergétique - enjeu prioritaire de justice 
climatique et sociale -, le fonds vert qui permet aux 
collectivités d’investir pour l’urgence climatique, 
ainsi que le plan vélo national, ce qui aura des 
conséquences plus locales sur le déploiement 
de ce mode de déplacement avantageux à plusieurs 
égards.

L’urgence écologique et sociale ne fera pas 
l’économie d’investissements massifs, et cela 
passera notamment par l’action des collectivités, 
ainsi que celle des associations, des entreprises 
et des habitants.

Bruno Béziade, Martine Couturier, Laure Curvale, 
Ève Demange, Agnès Destriau, Romain Dostes, 
Christine Quélier et Agnès Séjournet.

 
Groupe  « Écologie 
et Solidarités »

Site : elus-gironde.eelv.fr
Twitter : @eluseelv_cd33
Facebook : Écologie et 
Solidarités — Gironde
Instagram : elu.e.s.eelv.gironde
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Élodie, histoire 
d’œufs…

Des œufs, des fruits 
et des légumes 

bio : c’est ce que 
propose Élodie 

Molina depuis 
bientôt dix ans 

dans sa Bioferme 
de Saint-Aubin-

de‑Médoc, après 
un changement de 

vie radical.

À table      !

En 2015, Élodie Molina plaque tout pour vivre en accord 
avec ses valeurs et crée une Bioferme dans sa ville natale, 
Saint‑Aubin-de-Médoc. Au milieu des bois, le projet 
respectueux de l’environnement s’inspire des cycles naturels. 

Elle y cultive en bio quelques fruits, légumes, plantes 
comestibles, et, surtout, élève plus de 250 poules 

rousses en plein air, qu’elle nourrit de céréales 
bio. Les œufs sont vendus « extra‑frais » 
et exclusivement en circuit court : au marché 
de Saint‑Aubin-de-Médoc, directement à la 
ferme le samedi matin, ou via trois Amap mais 

aussi grâce au site La Cagette (plateforme en ligne 
gratuite qui met directement en relation producteurs 

et groupes de consommateurs). 

Projet de vie de famille

Rien ne prédisposait pourtant Élodie au métier d’éleveuse, 
elle qui a commencé sa carrière dans une chaîne 
de restauration rapide. « Mais cela ne collait plus 
du tout avec mes envies, » explique-t-elle.

La naissance de ses enfants a été un déclencheur : 
« Nous avons voulu aussi être participants et montrer 
à nos enfants comment nous pouvions agir pour respecter 
la nature, » raconte l’exploitante. Pour que la Bioferme voit 
le jour, Élodie suit des formations et travaille un an dans 
une exploitation avant de s’installer avec sa famille, soutenue 
par le Département et la Chambre d’Agriculture de la Gironde. 
Aujourd’hui, elle n’a aucun regret et a réussi à augmenter sa 
production (1 000 œufs par jour) grâce à l’obtention d’un 
agrément pour produire ses propres emballages.

La Bioferme de Saint-Aubin
41 Route de Mautemps 
33160 Saint-Aubin-de-Médoc 
06 62 34 60 97

gironde.fr/consommonsgirondin
cagette.net
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Andrée Chedid,
   les yeux ouverts!

A4-BDCollegeChedid-maq01.indd   1A4-BDCollegeChedid-maq01.indd   1 27/05/2024   09:5227/05/2024   09:52

À la découverte… de Andrée Chedid, qui donne son nom au collège du Haillan

Plan Collèges
Le Plan Collèges du Département fait face à l’essor démographique et répond aux attentes 
des familles. 12 établissements nouveaux sont créés ou en cours de création, 10 sont concernés 
par une restructuration. Le nouveau collège Andrée-Chedid est intégré à ce Plan Collèges.
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